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Toutes contre le cancer !

soyez félines !
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  Cancer !
  Ne touche pas à mon sein

  Ne touche pas à mon utérus

 Ni à toute autre partie de mon corps

Ne touche pas à cette féline 

Cancer !  
Tu as longtemps endeuillé des familles 

Tu as longtemps privé des femmes de leur bonheur, de leur bi-
en-être et de leur joie
Tu as longtemps privé des enfants de l’affection de leur  mère, 
sœur, tante, cousine et amie
Cancer !

D’un cœur uni les femmes te disent stop !

Stop parce que du mal, tu n’en feras plus !

Stop parce que des félines par leur caractère et leur courage t’ont 
vaincu !
Chères félines à l’occasion du mois d’octobre, mois dédié à la 
lutte contre le cancer du sein, levons nous, de rose vertu et di-
sons non au cancer du sein. Dans notre entourage, dans notre 
vie de tous les jours, soyons actives, sensibilisons nos sœurs à 
lutter contre ce fléau qui n’a que trop duré. Faisons en sorte, 
de pouvoir travailler à éradiquer ce fléau de notre terre. 	   
Soyons fortes, soyons  courageuses, soyons félines et pour y arriver 
nous avons préparé pour ce mois, des astuces, des conseils pour 
vous aider à combattre et vous encourager dans cette marche, 
certes, difficile mais avec une issue que nous savons  favora-
ble. Alors, je vous laisse déguster et profiter de chaque page, de 
chaque ligne et de chaque mot qui compose votre magazine préféré.

BUSINESS/EVENT
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Pr Da SILVA-ANOMA : “La vie est belle, même quand elle 
est difficile”.
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Hier, responsable des blocs opératoires au 
CHU de Yopougon et vice-doyen à l’UFR 
des Sciences Médicales, aujourd’hui Direc-
trice Médicale et Scientifique de l’Hôpital 
Mère-Enfant de Bingerville, Madame Sylvia 
Da Silva-Anoma est Professeur Titulaire de 
chirurgie pédiatrique, avec un intérêt parti 
culier pour la chirurgie néonatale, viscérale, 
urologique et génitale et formatrice des for-
mateurs à l’UFR des Sciences Médicales à 
Abidjan. Pr Anoma ne jure que par le tra-
vail bien fait. Pour atteindre ses objectifs, elle 
mise sur le travail désintéressé, l’esprit ouvert, 
le désir de partager et d’apprendre des au-
tres et surtout de ne pas compter son temps. 

POURQUOI AVOIR CHOISI LA MÉDECINE 
ET PRÉCISEMENT LA CHIRURGIE ?
J’ai toujours baigné dans le milieu médical. Après 
mon Baccalauréat C, j’ai eu une bourse pour étu- 
dier l’architecture en France à laquelle j’ai renon-
cé, car je voulais absolument devenir médecin  ; 
il m’était impossible d’envisager un autre métier. 
En médecine, il y a la connaissance, c’est-à-dire le 
savoir qui a été intégré, mais aussi le savoir-faire 
et le savoir-être. Pourquoi la Chirurgie ? Peut-être 
parce que je suis très manuelle. Je pense égale-
ment que c’est un peu lié à mon tempérament, 
dynamique (ndlr. Rire) et à l’éducation que j’ai 
reçue, qui a développé la confiance en moi et la 
faculté de dépasser les obstacles. J’ai adoré la pédia 
trie parce qu’on interagit avec les patients et leurs 
parents. C’est une dimension de la médecine qui 
touche à l’essence de l’être humain. Je dirais aus-
si que plus j’avance en âge, plus je suis passion-
née par les différents aspects de la médecine. 
VOUS ÊTES PROFESSEUR, ENSEIGNANTE, 
CHIRURGIEN- PÉDIATRE, ET VOUS AVEZ 
ASSURÉ LA DIRECTION DES BLOCS OPÉRA-
TOIRES DU CHU DE YOPOUGON, AUJO-
URD’HUI, VOUS ÊTES À LA TÊTE DU VO-
LET MEDICAL ET SCIENTIFIQUE DE L’HME, 
COMMENT EN ÊTES-VOUS ARRIVÉE LA ?
Probablement parce que je ne compte pas le temps 
que je passe au travail, que ce soit pour les patients, 

J’aime aller au bout de mes engagements et je me 
rends disponible. Mes collègues m’ont fait con-
fiance, me proposant des responsabilités de plus 
en plus importantes, et j’ai eu la chance de dével-
opper des compétences dans certains domaines. 
Compétences que j’enrichis chaque jour et pas 
forcément avec des gens qui sont au-dessus de moi 
mais parfois avec des plus jeunes qui sont pointus 
dans telle ou telle discipline. Par ailleurs, j’ai ren-
contré la Première Dame de Côte d’Ivoire, Madame 
Dominique Ouattara, suite à l’organisation d’un 
congrès international des chirurgiens pédiatres à 
Abidjan ; elle avait, par le biais de sa Fondation, un 
projet d’établissement de santé ; et de notre rencon-
tre est né l’HME. Madame Dominique Ouattara 
m’a fait l’honneur de m’en proposer la direction 
médicale et scientifique.
QUELLES QUALITÉS METTEZ-VOUS, 
EN AVANT POUR DIRIGER LE SER-
VICE DONT VOUS AVEZ LA CHARGE ?
Il faut avoir de l’expérience, une bonne culture 
médicale  ; il faut être attentive à chaque détail, 
patiente, disponible  ; il faut avoir des objectifs 
précis et faire évoluer le projet avec méthode. 
Je développe donc un management participatif 
et constructiviste, garant du maintien d’un en-
vironnement professionnel attractif et agréable.  

pour former des étudiants en médecine, soit des 
spécialistes en chirurgie pédiatrique ou des ensei-
gnants en pédagogie. 
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VOUS AVEZ ÉTÉ DISTINGUÉE PAR LA 
GRANDE CHANCELLERIE, QUE RESSENT-
ON FACE A UNE TELLE RECONNAISSANCE ?

C’est une fierté et je suis fière pour toutes ces 
femmes qui ont été distinguées parce que c’est 
une reconnaissance qui va au-delà de nos per-
sonnes. C’est une reconnaissance pour des 
valeurs qu’on véhicule ou un modèle qu’on es-
père être  ; par notre manière de nous comporter 
avec les étudiants, les patients, nos collègues…

Je suis bien entendu tout à fait pour. L’homme et 
la femme sont différents. Heureusement (rire…). 
Et de nature, la femme est le plus souvent multi-
tâches  ; nous sommes attentives à des choses que 
ne voient pas forcément les hommes ; et donc une 
femme entrepreneure va monter son projet pour 
répondre à un besoin précis bien identifié, et si 
elle a confiance en elle, et si elle a des compétenc-
es en management et en comptabilité, elle réus-
sira. La femme est devenue un acteur économ-
ique incontournable et elle doit développer ses 
points forts, ses atouts. Je vais vous donner un 
exemple, à l’UFR des Sciences Médicales, le Doy-
en est une femme, Professeur Nandjui. Et il y a 
trois vice-doyens parmi lesquels, deux femmes. 

QUELS    CONSEILS   DONNEREZ  VOUS AUX 
JEUNES  FEMMES POUR QU‘ELLES S’INTERES        
SENT DE PLUS EN PLUS AUX SCIENCES ?

C’est aussi une problématique de beaucoup de pays 
développés. Je pense que les femmes ont été for-
matées depuis des siècles (la fameuse mémoire an-
cestrale) pour être cantonnées à certaines tâches 
au détriment d’autres. Il est important d’accepter 
nos différences, homme-femme. Mais les femmes 
doivent retrouver la liberté de s’intéres- ser aux 
sciences ou à d’autres domaines qui leur étaient « in-
terdits  », en développant les mêmes compétences 
que les hommes. C’est en train de changer, ça change 
! Quand vous voyez le nombre de femmes chirur-
giennes, femmes professeures, médecins, etc.  Je ne 
connais pas le ratio de femmes en terminales S ou 
D mais en médecine, le ratio de femmes a énormé-
ment augmenté. Donc la femme a sa place partout. 
L’essentiel est que la femme choisisse le métier dans 
lequel elle est heureuse qu’il soit scientifique ou pas. 

QUELLE APPROCHE AVEZ-VOUS DE LA LUTTE 
CONTRE LE CANCER DU SEIN?
A l’Hôpital Mère-Enfant de Bingerville, nous avons 
un mammographe 3D avec tomosynthèse  ; c’est 
le dernier appareil qui donne des résultats de très 
grande précision. Et une radiologue, Dr Corinne 
Houénou, fait les micro biopsies du sein. Bien enten-
du, l’enjeu est de faire ce diagnostic le plus tôt possible.

D’abord la confiance en soi, il faut qu’ils aient con-
fiance en eux, c’est fondamental. Et la famille, l’édu-
cation ont un grand rôle à ce niveau, pour inculquer 
des valeurs. Ensuite, il faut qu’ils sachent ce qu’ils 
veulent. Il faut que les jeunes soient conscients que 
la vie n’est pas facile mais la vie est belle. Il ne faut 
surtout pas se laisser prendre dans la spirale infer-
nale des addictions. Par contre, il faut savoir ce qu’on 
veut faire et il faut se donner les moyens de faire ce 
que l’on a envie de faire.Les jeunes filles doivent res 
ter ‘’dignes’’, sûres d’elles-mêmes et compter sur leurs 
valeurs propres. Elles doivent savoir ce qu’elles veulent. 
Si l’objectif d’une jeune femme, est d’être coiffeuse, 
mannequin, chirurgienne, qu’elle se donne les moy-
ens d’atteindre ses objectifs, malgré les embûches, les 
difficultés.  Mais cela dépend principalement d’elle, et 
non de quelqu’un d’autre. On dit que la vie est belle, 
je dis : “la vie est belle, même quand elle est difficile”.

QUE REPONDEZ-VOUS A LA CROYANCE SE-
LON LAQUELLE LES BELLES FEMMES SONT 
‘’DES PARTISANES DE MOINDRE EFFORT’’ ?

SI VOUS ÉTIEZ UNE FELINE, LAQUELLE SE-
RIEZ VOUS ?
Un lion. Je suis née en août, je suis du signe zodiaque 
lion, j’ai les traits de caractères d’un Lion. J’aime or-
ganiser, maîtriser ce que je fais, je  suis  autoritaire,    
exigeante sous des apparences de douceur, car je 
préfère convaincre les autres de ce qu’ils doivent faire 
pour pérenniser le résultat, plutôt que leur faire d’em-
blée la guerre. Mais je sais sortir mes ‘’griffes ‘’ quand 
il le faut. 

Franchement, ce sont des préjugés. Et je suis contre 
toutes formes de préjugés ! 	 Pour moi cela n’a au-
cun rapport. Je vous ai dit que je ne suis pas féministe, 
car je suis pour l’égalité dans la différence, mais il y a 
un adage que je n’aime pas qui dit ‘’derrière un grand 
homme, il y a une grande femme’’ et moi je dis pour-
quoi derrière ? A côté d’un grand homme, il y a une 
grande femme et vice-versa dit Pr Da Silva-Anoma. 
(Rire..).

Marina KONAN / Virginie KOSSONOU

HORMIS LES FORMATIONS CLASSIQUES, 
ON ASSISTE À UNE MONTÉE DE FEMMES 
ENTREPRENEURES EN CÔTE D’IVOIRE, 
QUELLE EST VOTRE AVIS SUR LA QUES-
TION ?

S’IL VOUS ETAIT DEMANDÉ DE PROPOSER UN 
COCKTAIL DE REUSSITE AUX JEUNES ET AUX 
JEUNES FEMMES EN PARTICULIER, DE QUOI 
SERAIT-IL COMPOSÉ ?
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1-Qui est Makoko ?
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Makoko à l’état civil c’est Coulibaly Koko, 
célibataire, mère d’une fille et spécialiste 
de pose de faux cils depuis huit années.
2-Comment avez-vous appris ce métier ?

Sur le tas. Il faut dire que la pose de faux 
cils ou faux ongles est quelque chose 
que j’ai aimé. Je me faisais déjà les on-
gles à domicile. Une fois, je suis allée 
pour une pose de cils et ma curiosité 
m’a amenée à m’y intéresser. J’ai com-
mencé à le faire de temps à autre jusqu’à 
à avoir la main. Puis, j’ai une connais-
sance qui a apprécié ce que je faisais et 
m’a demandé de lui confectionner des 
faux cils. C’est de là que tout est parti.
3-Pourquoi avoir choisi les poses de 
faux cils et ongles, alors que vous au-
riez pu exercer une autre activité ?
J’ai aimé le travail de pose de cils et de 
faux ongles. C’est une passion pour moi. 
La preuve en est, je n’ai pas appris ce 
métier. 

4-Comment ont été les débuts de Makoko ?

C’était difficile. J’ai commencé le travail 
de pose de faux cils avec 12.500 FCFA. 
Je me suis installée d’abord au marché 
de Kennedy (Abobo) et quelques temps 
après, l’on est venu me dire de quitter les 
lieux. 

5-Makoko a combien de magasins de pose de faux 
cils et ongles ?

 J’ai un hangar et deux magasins au marché de Co-
covico. L’un est géré par ma sœur cadette, et l’autre 
c’est celui dans lequel je vous reçois aujourd’hui. 

Makoko : “La patience, le courage et la persévérance, 
mon crédo”.

Des difficultés, elle en a rencontré. 
Des trajets à pieds sur de longues dis-
tances, aux expulsions, elle en a bavé, 
mais elle a réussi à s’en sortir grâce à 
sa passion du métier. Aujourd’hui, elle 
a à son actif, un hangar et deux ma-
gasins dans lesquels “la magie Makoko 
opère”. Découvrez Coulibaly Koko 
dit Makoko, l’une des renommées du 
marché Cocovico dans le domaine 
de la pose de faux cils et faux ongles.

Ensuite, je me suis retrouvée auprès d’une femme 
(Mamou) avec qui j’ai commencé à travailler. J’ai pu 
avoir de la clientèle grâce à mon accueil chaleureux 
et à mes bonnes prestations. Malheureusement, 
après un moment, cette dernière m’a demandé, 
sans raison, de quitter sa place. C’est ainsi que je 
suis arrivée au marché d’Angré. J’ai partagé une 
place avec des tresseuses.
 Lorsque j’ai commencé, j’ai fait deux semaines, 
sans avoir de clients. À cette période, je faisais le 
trajet Abobo-Angré chaque jour à pied. Quand j’en 
parle, j’ai mal. Mais Dieu m’a soutenu. Un vendre-
di, je me suis assise et j’ai dit à Dieu, “donc je vais 
retourner encore au quartier Kennedy, sans un sou 
en poche”. Ce jour-là, dans l’après-midi, les clientes 
ont commencé à venir. J’ai gagné 1250 FCFA, c’était 
ma première recette après deux semaines de galère.

 6-D’un banc de fortune, vous passez à un salon ! Est-
ce un passage de l’informel au formel ? 

Oui je peux dire cela, même si tout n’a pas été 
facile. Toutefois, je continue de demander du 
soutien financier pour agrandir mon business.
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7-Dans le domaine, vous avez su vous adapter, 
on dira même que vous avez improvisé et aujo-
urd’hui vous ‘’triomphez’’ ; qu’est-ce qui a prévalu 
dans cette ‘’marche glorieuse’’ ?  
Les valeurs telles que la patience, le courage, la 
persévérance ont été et demeurent mon crédo. 

Vous savez, les ressources humaines sont parfois 
difficiles à gérer. J’ai eu à former certaines filles 
qui, avant de se mettre à leur propre compte, 
ont fait des histoires ou détourné de l’argent.
Toutefois, il y’a l’une d’entre elles qui a réus-
si à tirer son épingle du jeu, aujourd’hui elle 
est épanouie, elle fait la pose de faux cils et on-
gles ailleurs. Mais, à chaque fête ou célébra-
tion, du carême, du ramadan, elle m’offre 
des présents et j’en suis fière, car au lieu de lui 
donner du poisson, je lui ai appris à pêcher.

9-Dans vos débuts à COCOVICO, quelles ont été les 
premières difficultés auxquelles vous avez eu à faire 
face ? Comment êtes-vous arrivée à les surmonter ?
Le coût élevé de l’espace. Un mètre carré à 200.000 
FCFA. Il me fallait travailler d’arrache-pied 
pour louer 2 mètres carré et payer les taxes du 
marché. Il arrivait que je ne puisse pas m’acquit-
ter des droits de taxes, alors toutes mes affaires 
étaient ramassées par les gérants du marché. Il 
me fallait donc trouver de l’argent et négocier 
avec eux pour récupérer les affaires confisquées.
Avec les clientes, pas de difficultés particulières,
juste qu’il y’a certaines qui viennent pour
provoquer.  Mais ce sont des choses que Makoko 
gère au quotidien sans problème.

10- Vous êtes une référence dans le do-
maine de la pose de faux cils.   Qu’est-
ce qui fait la particularité de Makoko ?
Chez Makoko, c’est l’originalité. Comme 
je le disais tantôt, mon métier, je l’ai ap-
pris sur le tas.
11- Que pensez-vous de l’entrepreneuriat 
féminin en Côte d’Ivoire ?
Aujourd’hui c’est un fait important, que de 
voir les femmes se lever et entreprendre. Il 
y’a de nombreuses femmes qui ne comptent 
plus sur leur homme, elles s’imposent 
et elles ont confiance en ce qu’elles font.
12-Jusqu’où comptez-vous aller avec votre 
business, quelles sont vos projets ?
(Rire)…Si Dieu nous accorde longue vie, 
je compte mettre en place des Spa, un peu 
partout.

8-Il arrive parfois que vos employées deviennent 
vos concurrentes, comment faites-vous face à cela ?

13- Quels conseils pouvez-vous prodiguer 
aux jeunes femmes qui ont des diplômes 
et attendent un miracle pour obtenir un 
boulot ?
Je dirais à ces filles de commencer à in-
vestir, car j’ai vu des femmes qui ont aban-
donné le travail classique et ont gagné 
leur vie avec le commerce. Seulement, 
l’argent se gagne un peu un peu, il faut sa-
voir s’organiser et faire des sacrifices. Tu 
ne peux pas commencer aujourd’hui et 
dès qu’il y a des entrées d’argent, tu portes 
des mèches et des vêtements de qualités. 
Tu dois être patiente et attendre ton tour.

15-Si vous étiez une féline, laquelle se-
riez-vous ?
Je suis imposante, le caractère de la 
féline qui sait ce qu’elle veut : la panthère

14-Que savez-vous du cancer du sein et de 
la lutte contre la maladie ?
C’est une maladie grave et les femmes 
doivent faire attention pour ne pas être 
atteintes. La femme donne la vie et si par 
malheur elle perd un sein à cause de cette 
maladie, elle aura des difficultés à allaiter. 
Pour celles qui en souffrent déjà, je peux 
leur conseiller de garder espoir, plusieurs 
femmes en sont guéries.
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Samira Traboulsi, “prendre de son temps pour aider son 
prochain n’a pas de prix”

L’épanouissement des enfants, qu’ils soient	
orphelins, handicapés, issus de famille dému-
nies, elle en fait son combat.            		
Mélodie Samira Traboulsi, vice-présidente de 
l’Ong “Cœur d’enfants”, réunit depuis six an-
nées, les enfants défavorisés de Grand Bassam 
autour d’un arbre de noël à l’occasion des fêtes de 
fin d’année. Ivoiro-libanaise de 30 ans, Samira 
incarne beauté, dynamisme et actions sociales. 
Sacrée, 2e dauphine Miss Eure et Loir 2008, 2e 
dauphine Miss orléanais 2012, Miss CI France 
2014, puis première dauphine Miss CI 2014, 
Samira a été intronisée reine Fanti et princesse 
Akan en Juin 2014 à Grand-Bassam, pour 
ses actions en faveur de ladite communauté.
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Comme certains sont passionnés de littérature et 
d’art, Samira est passionnée d’uniforme. Raison 
pour laquelle, elle troqua ses études en année de 
BTS contre une carrière dans l’armée française. 
Pari réussi pour la jeune femme qui sert vail-
lamment l’armée de l’air depuis bientôt dix ans.  
Même si elle reconnait que ce n’est pas facile pour 
une femme d’être militaire, Samira a su, en bonne        	
lionne, dompter son milieu, s’imposer et gagner le 
respect des hommes.                			 

Organisée, Samira allie parfaitement vie de 
famille, vie professionnelle et actions sociales. Du 
maniement des armes aux concours de beauté, 
Samira trouve toujours du temps pour des œuvres 
caritatives, car pour elle, prendre de son temps 
pour aider son prochain n’a pas de prix. 

A la question de savoir, ce qu’elle pense de l’entre-
prenariat féminin en Côte d’Ivoire, Samira Tra-
boulsi répond que la montée des jeunes femmes 
entreprenantes, est une preuve irréfutable de 
l’émancipation de la Côte d’Ivoire et de l’égalité 
entre l’homme et la femme, ainsi que la dispari-
tion de la discrimination du genre féminin. Son 
“arme de battante” entre les mains, Samira en-
visage pérenniser les actions humanitaires tout 
en restant une bonne épouse et une bonne mère 
surtout en vivant loin de tout orgueil et de toute 
vanité. Derrière son allure de Miss, Samira est une grande 

bosseuse. Ainsi, pour atteindre ses objectifs, elle 
mise sur des valeurs telles l’humilité, la sociabilité, 
l’honnêteté, le sens de la morale, la détermination 
et la charité qu’elle entend partager avec les jeunes 
dames qu’elle appelle à se surpasser et surmonter 
les difficultés pour relever les défis.





D
Découverte
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Forêt du Banco :                                                      	
Une bouffée d’oxygène en plein cœur d’Abidjan

Il peut vous arriver de vouloir respirer de l’air 
pur et frais sans pour autant traverser toute la 
Côte d’Ivoire ? si tel est le cas, faites un tour au 
parc National du Banco et vous serez servi.

On oublie la civilisation !
C’est l’endroit idéal pour s’évader un peu et ou-
blier les bruits de la ville. On n’entend ni voiture, 
ni musique, uniquement les oiseaux et le son des 
feuilles et des branches des arbres au passage du 
vent… D’entrée de jeu, la chaleur disparaît au fur 
et à mesure que l’on pénètre la forêt mystérieuse 
et verdoyante, l’on peut ressentir un changement 
de température. En effet, le soleil laisse place à 
l’ombre des grands arbres, provoquant ainsi un 
rafraîchissement progressif de l’air. 

Le parc National du Banco est un espace de 
3474 hectares situé en plein cœur de la capi-
tale économique ivoirienne entre trois com-
munes : Abobo, Adjamé et Yopougon. Il doit 
son nom à sa rivière nommée la rivière du 
Banco de son vrai nom “Gbongo”. Le parc 
du banco est une aubaine pour la ville d’Abi-  
djan car, elle lui doit 40% de sa consomma-
tion d’eau.
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Chères Félines, nous vous recommandons 
vivement d’y faire un tour !

Un endroit remplit d’histoire
Le poumon vert d’Abidjan a abrité le pre-
mier zoo de la capitale économique ivoi-	
rienne. Les vestiges de celui-ci sont visibles 
juste en face de l’arboretum. Les animaux 
ont été libérés pour conserver l’esprit de l’en-
droit. Car, il était inconcevable de retenir en 
captivité des animaux dans un parc naturel, 
nous fait savoir, le guide. On y trouve égale-
ment, la première école construite à Abid-
jan en 1937 ainsi que la maison du Gou-
verneur convertie aujourd’hui en écomusée.

Créé le 4 avril 1953, le parc national du Ban-
co est une réserve naturelle qui a pour objec-
tif de valoriser le potentiel touristique ivoi- 
rien et de protéger la diversité biologique de 
la Côte d’Ivoire.  

Un peu de Botanique…
A l’entrée du parc, des guides touristiques se 
chargent de vous faire une visite guidée des 
lieux. C’est ainsi que nous avons eu droit à 
un petit cours d’initiation à la botanique. 
Au cours de notre visite, nous découvrons 
plusieurs espèces d’arbres et de plantes : des       
lianes, des bambous de chines, etc. Dans 
cette verdure l’on apprend aussi les noms 
scientifiques de plusieurs plantes que nous 
côtoyons au quotidien. Ce sont entre autres 
le Thaumatococcus Daniellii communément 
appelé feuilles d’attiéké et le Mimosa Pudi-
ca, cette petite plante qui réagit au toucher 
en se refermant. Le parc du Banco regorge 
d’un arboretum : un vaste espace de 500 hec-
tares contenant plus de 200 espèces d’arbres 
importés.



[DÉCOUVERTES]  VOYAGE AVEC ELDA

LYHA
La journée de Lyha allait pour le mieux, jusqu’à ce que 
son patron fasse son entrée. Il affichait un regard froid, 
une mine serrée. Il n’adressa aucune salutation et pénétra 
dans son bureau. Après avoir lu ses mails, sa secrétaire 
lui donna son programme de la journée. Puis il fit appe-
ler Lyha.
-Mademoiselle, le chef vous demande, annonça-t-elle à 
Lyha.
-Merci, j’y vais de ce pas.
Lyha toqua à la porte, tout en se demandant la raison 
pour laquelle le patron voulait la voir. Elle entra sereine-
ment car, elle ne voulait pas laisser transparaître sa peur.
-Vous m’avez demandée ?
-Prenez place je vous en prie.
Lyha pris place en face de son patron qui posa un 
regard insistant sur elle. Après quelques minutes    
d’échanges, Lyha sortit, marcha d’un pas pressé et alla 
se réfugier dans son bureau. La jeune femme pleu-
ra pendant longtemps. Son amie Lima l’avait rejoint 
et essayait tant bien que mal de la consoler même 
si elle ne trouvait pas les mots justes pour le faire. 
-Viens dans mes bras ma chérie, pleure autant que tu 
veux, je suis là pour toi.
-Qu’ai-je fais pour que ça m’arrive à moi ? Je ne suis pas 
assez bien ? Pourquoi, il me fait cela ?
-Ne te tourmente pas pour rien ma chérie, tu n’as rien 
fait et c’est vrai que tu ne mérites pas ce qui t’arrive, mais 
tout arrive pour une raison.
-Tu penses qu’il y’a une raison à ce que je me fasse ren-
voyer pour un rien surtout après une mission que j’ai 
menée à bien ? 
-Non, mais essaie de te calmer. Attends que je t’aide à 
faire tes cartons.
Soudain, Lyha essuya les larmes qui perlaient sur son 
visage, se leva et d’un pas décidé, s’en alla au bureau 
de son patron, lui cracha ses vérités, tourna les talons 
et repartit. Elle prit ses cartons que Lima l’aida à trans- 
porter dans sa voiture. Elle embrassa son amie, la remer-
cia et démarra en trombe. Arrivée chez elle, Lyha repas-
sa toute la scène dans sa tête et se demanda comment 
elle a pu être virée de son travail sans préavis. Tout de 
suite, elle appela son avocat afin de discuter avec lui de 
la situation. Surtout savoir comment intenter un procès 
à cette entreprise. Après avoir tout préparé, Lyha était 
plutôt soulagée, elle sourit légèrement croqua dans 
une pomme et mis un de ses films préféré pour pas-
ser le temps. Sans s’en rendre compte, elle s’endormit.
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La nuit fut très longue pour Lyha, car, elle la passa à se 
retourner dans son lit, cherchant la meilleure position 
pour dormir, mais point de sommeil. C’est à croire 
que le sommeil faisait la grève contre la jeune femme. 
Le lendemain, elle se leva tôt pour s’apprêter pour le 
travail. Mais toujours avec l’estomac noué. Elle se de-
mandait ce qui allait lui arriver. Elle avait les mains 
moites et le cœur qui battait la chamade. En cours de 
route, Lyha décida de s’arrêter devant une église pour 
y prier un peu. À sa sortie, la jeune femme continua 
son chemin, moins anxieuse qu’au départ.
Arrivée à son bureau, Lyha s’efforçait de cacher son 
anxiété mais c’est sans compter sur la perspicacité de 
sa meilleure amie et collègue Lima. 
-Dis-moi, qu’est-ce-qui ne va pas ce matin ? Tu n’es pas 
dans ton assiette. 
-Tout va bien, ne t’inquiète pas pour moi.
-A quelqu’un d’autre, parce que moi je ne te crois pas.
Lima voyait que son amie essayait de lui cacher 
quelque chose. Elle referma la porte du bureau et vint 
s’asseoir juste à côté de Lyha. 
-Chérie, tu sais que tu peux tout me dire. Ça ne sortira 
pas d’ici. 
-Tu es sûre que je peux te faire confiance sur ce coup ? 
Ma carrière en dépend. 
-Je suis ta meilleure amie depuis toujours et tu sais que 
je ne pourrai jamais te faire de mal.
Lyha décida, après plusieurs minutes, de dire la vérité 
à son amie. 
-S’il-te-plaît, ne me juge pas. Quelque chose s’est passé 
entre le patron et moi pendant la mission que nous 
avons effectuée ensemble cette semaine.
-Quoi ? Que dis-tu ?
-Baisse la voix !
-Oooh, excuse-moi. Je suis dépassée. Mais dis-moi 
comment c’est arrivé ?
-Tout ce que je peux te dire c’est que ça été divin. Il est 
doux, attentionné et serviable. Rien à voir avec le chef 
énervant et grincheux qu’on a l’habitude d’entendre. Je 
pourrai même dire qu’il était quelqu’un d’autre.
-Vu combien de fois tes yeux brillent et les mots choisis 
pour le décrire, je peux dire que tu es sous le charme.
-Pire, je suis amoureuse et ce n’est pas bien. Bref ! Dis-
moi, il n’est pas encore arrivé ?
-Non. Mais, un conseil, fais attention où tu mets les 
pieds.
-Bien reçu chef !
-Bon je te laisse, à plus !



[ DÉCOUVERTES] VOYAGE AVEC ELDA

Un coup de fil la tira de son sommeil.
-Allô ! dit-elle d’une voix sourde
-Oh ! Debout la marmotte !
-Laisse-moi profiter encore un peu des avantages du 
chômage, Cruella !
-Je vois que tu vas mieux et j’en suis soulagée et même 
ravie.
-Oui ma chérie, je ne vais quand même pas m’arrêter 
à ce stade. Je considère cela comme une page tournée 
de ma vie. Parlant de cela, je t’annonce que je les tra-
duis en justice.
-Tu fais bien ma chère, j’espère avoir ma part du gain 
lorsque tu auras remporté le procès.
-ça, je ne te le fais pas dire.
-Ciao ma chérie, on se voit à ma descente.
-Bisou, vivement la fin de la journée, bisous ma co-
cotte !
La journée, Lyha la passa à rédiger une stratégie de 
communication digitale. En effet, depuis longtemps, 
la jeune femme voulait se mettre à son propre compte, 
mais entre les voyages, son travail et les réunions, elle 
n’avait pas le temps d’y penser réellement. C’était l’oc-
casion de le faire. Quelques heures plus tard, elle était 
heureuse d’avoir pu terminer sa stratégie. 
-Oups ! Il est déjà tard, Lima sera là d’une minute à 
l’autre, il faut que je m’active. 
Elle rangea rapidement son ordinateur et ses affaires, 
puis se mit à cuisiner. Lima arriva quelques minutes 
plus tard. Les deux femmes passèrent une merveil-
leuse soirée au cours de laquelle, Lyha annonça à 
son amie son idée d’entreprendre. Lima était ravie 
de la décision de son amie et l’encouragea dans sa 
démarche. Les mois passèrent et la petite entreprise 
de consultance marketing digitale que Lyha avait ou-
verte commençait à s’imposer. Elle avait gagné son 
procès et la somme reçue lui avait servi à améliorer 
ses services et prendre quelques employés. Son bébé 
devenait de plus en plus grand et elle se donnait à 
fond dans son travail. 
Un jour, pendant qu’elle s’apprêtait pour aller ren-
contrer un potentiel client, son téléphone se mit à 
crépiter. 
-Allô ! 
-Bonjour Lyha, comment vas-tu ?
-Je vais bien, merci ! Qui êtes-vous et en quoi puis-je 
vous aider ?
-Erwan Baly à l’appareil

Le sang de la jeune fille fit un tour dans son corps, 
elle resta silencieuse une minute avant de reprendre 
le fil de la conversation.
-Que me voulez-vous ?
-Oh là ! Quel accueil ? lui dit son interlocuteur.
-Ecoutez monsieur Baly, je suis présentement oc-
cupée. Je n’ai pas le temps de jouer à la devinette avec 
vous.
C’était son ex-patron à l’autre bout du fil. Lyha es-
sayait de garder la tête froide bien que l’envie ne lui 
manquât pas de le couvrir d’injures et de lui raccro-
cher au nez.
-Désolé, je vais faire court. J’ai besoin de vous parler. 
Acceptez de dîner avec moi comme cela on aura le 
temps de discuter.
-Discuter  ? Vous êtes sérieux là  ? Et qui vous dit 
que j’ai l’envie de vous voir et de discuter avec 
vous  ? Surtout après ce que vous m’avez fait.
-Ecoutez Lyha, c’est l’occasion pour vous de sa-
voir ce qui s’est réellement passé ce jour-là.
-Non merci, je suis déjà passée à autre chose.
-On va faire un truc. Vous venez, et si après 
trente minutes vous ne vous sentez toujours pas 
à l’aise vous pourrez rentrer. Qu’en pensez-vous  ?
Lyha réfléchi un instant et accepta la proposition.
-Ok, j’accepte. 30 minutes, pas plus.
-Pas plus, je vous le promets. Rendez-vous ce soir au 
salon de thé à 19h. 
-Ok, bye !
Lyha raccrocha, posa le téléphone et pris sa tête entre 
ses mains. 
-Que va-t-il encore m’arriver ? se demanda-t-elle.
Elle s’empressa d’appeler Lima pour lui passer 
l’information. Puis s’en alla à son rendez-vous.

Lyha rentra tôt ce jour et mis du temps à se faire 
une beauté. Assise devant son miroir, la jeune 
dame se demandait pourquoi elle mettait tant de 
soin, pour aller rencontrer une des pages noires 
de sa vie. Elle-même ne comprenait le paradoxe
mais elle était quelque part impatiente de le revoir. 
Il faut dire que malgré le temps passé et tout ce qu’il 
avait pu lui faire, Lyha n’était pas arrivée à l’oublier.
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18h30 sonna, Lyha s’empressa de prendre son 
sac, ses clés et la voilà partie pour le lieu de ren-
dez-vous qui était assez loin de son domicile. 
Elle arriva à temps malgré les embouteillages. 
Monsieur Baly l’attendait déjà. Dès qu’il l’aperçut, 



FIN

il se leva pour l’accueillir. Arrivée à son niveau, il l’a 
pris par la taille et posa un doux bisou sur sa joue.
 
-Bonsoir, merci d’être venue, vous êtes ravissante.
-Merci !
Il lui tira la chaise, puis alla s’asseoir en face d’elle. Il 
ne pouvait s’empêcher de la dévisager tellement elle 
était charmante. Lyha à son tour ne pouvait cacher 
sa gêne, car dès qu’elle l’a revu, tous les souvenirs de 
cette fameuse nuit lui étaient remontés à la tête. Elle 
en avait même eu des frissons. Elle ne pouvait pas 
oublier ce beau visage frais et cette sculpture digne 
d’un dieu grec qu’elle avait eu à aimer toute une nuit.
-Nous allons commander ?
-Je ne suis pas venue ici pour manger. Vous avez de-
mandé à me voir, c’est la raison de ma présence. Dites-
moi ce que vous me voulez.
-Oh relaxe ! Nous sommes venus certes, pour discuter 
mais l’un n’empêche pas l’autre. 
Lyha l’observait. Une partie d’elle voulait s’en aller mais 
l’autre partie la retenait. 
-Ok ! Si cela peut vous faire plaisir.
Erwan passa la commande, puis essaya de faire la con-
versation à Lyha qui était un peu réticente au début. 
Au fur et à mesure que le temps passait, elle se lâcha et 
se surprenait à rire aux blagues de celui-ci. Des heures 
étaient passées. Erwan pris le temps de s’excuser auprès 
de Lyha pour l’incident surtout pour l’avoir abandon-
née après le merveilleux moment qu’ils avaient passé 
ensemble.
-Tu sais Lyha, je vais te faire une confidence.
-Je t’écoute. 
-J’ai démissionné moi aussi, peu de temps après ton 
départ. Je l’ai fait parce que mes journées n’étaient 
plus pareilles. Je pensais pouvoir oublier, t’oublier 
mais je n’y suis pas arrivé. Tu es la première femme 
pour qui je ressens cela. J’ai donc commencé à te 
chercher. Comme tu avais changé de numéro, de 
mail et de noms sur les réseaux sociaux, je ne savais 
pas où te retrouver. Et miracle, un jour pendant que 
je lisais le journal, je suis tombé sur un article par-
lant du lauréat du prix du meilleur entrepreneur, 
c’est là que j’ai vu ta photo. Comme ton numéro n’y 
était pas inscrit, je suis donc passé par le journaliste 
pour arriver à toi. Et grâce à Dieu je t’ai retrouvée. 
Même s’il est tard. Je suis content de t’avoir revue.
Lyha resta sans voix. Puis il ajouta,
-Lyha, veux-tu pardonner à l’idiot que je suis d’avoir 
abandonné une perle comme toi ?

Lyha ne répondit pas.
-Prends tout le temps dont tu as besoin pour y ré-
fléchir. J’attendrai le temps qu’il faudra.
-S’il-te-plaît raccompagne-moi, je veux rentrer.
Il l’accompagna à sa voiture, lui vola un baiser avant 
que Lyha ne démarre en trombe. Lyha ne pouvait 
pas rentrer chez elle. Elle tremblait de tout son être. 
Elle arriva chez Lima.
-Bonsoir ma chérie, tout va bien ? lui demanda Lima
-Non, c’est la catastrophe.
-Attends je t’envoie un thé pour que tu reprennes tes 
esprits.
Après un instant, Lyha se calma et expliqua tout à 
son amie.
-Que vas-tu faire maintenant Lyha ?
-Je n’en sais absolument rien. Que me conseilles-tu ?
-Prends du temps pour y réfléchir. Surtout, suis ton 
instinct et écoute ton cœur.
-Merci ma chérie. Je peux passer la nuit chez toi ?
-Evidemment, tu es ici chez toi.
Les jours passaient, Erwan continuait d’appeler Lyha 
qui avait commencé à s’habituer à le voir. Elle lui 
avait pardonné. Sa vie allait pour le mieux, son en-
treprise aussi et elle s’entendait bien avec lui. Elle ne 
pouvait pas demander mieux.
Un jour alors qu’elle se rendait à son travail, le 
concierge lui tendit une enveloppe. Elle l’ouvrit en 
chemin. L’enveloppe contenait un itinéraire que la 
jeune dame devait suivre, il y avait à la clé un trésor 
qu’elle devait découvrir. Ce jeu l’amusait, elle suivit 
l’itinéraire jusqu’à se retrouver dans un hangar. Elle 
gara et descendit, sous l’aile d’un avion était dressée 
une table avec de la bonne nourriture, du bon vin 
et une belle musique en sourdine. Elle regarda au- 
tour ne vit personne. Il était écrit sur l’une des chai- 
ses, asseyez-vous. Elle prit place excitée comme une 
puce. Sirota un peu de vin. Lorsqu’elle leva les yeux. 
Il avançait vers elle, d’un pas gracieux, son doux par-
fum enveloppa l’endroit. Lyha était sous le charme. 
Il s’approcha d’elle et posa ses lèvres sur les siennes. 
Lyha ferma tendrement les yeux et profita de cet ins 
tant inoubliable. Après quoi, Erwan mit un genou à 
terre et lui fit sa demande. Lyha était aux anges. Elle 
lui dit oui instantanément comme si elle attendait ce 
moment depuis des lustres. Erwan tout heureux la 
porta jusqu’à l’avion. Quelques minutes plus tard, les 
voilà partis pour une balade entre amoureux.
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[ BIEN-ÊTRE] Blog Beauty

Des fantaisies tendances pour une touche glamour !

Virginie Kossonou19.féline webzine /  Octobre 2018

Les boucles d’oreilles fantaisistes sont très en vogue actuellement. Vous commettrez une er-
reur de ne pas en avoir dans votre boîte à bijoux ! Des plus courts aux plus longs, ces objets de 
beauté sont également disponibles en multiples couleurs pour les femmes qui aiment se faire 
remarquer et surtout qui osent. 

Le gros avantage de ces bijoux c’est d’abord la large panoplie de choix de couleurs qui s’offre à 
vous. En effet, ils sont disponibles dans toutes les teintes imaginables ; qu’il s’agisse de couleurs 
chaudes ou froides et mêmes des tons nudes. Ce qui vous permettra de les accorder à vos 
tenues de tous les jours. Urbi et orbi, elle ira parfaitement avec vos tenues et votre look n’en 
sera qu’exquis ! 



[ BIEN-ÊTRE] Femme Saine

La palpation, un excellent moyen pour diagnostiquer le cancer du sein

 Le mois d’octobre s’illumine chaque année en rose à 
l’occasion de “l’opération Octobre Rose’’ qui a pour 
but de sensibiliser l’opinion publique au cancer du 
sein. Le concept de l’opération ‘’octobre rose‘’ a été 
lancé en 2017, par la fondation “Agir pour le cancer” 
(Fac) présidée par la journaliste-écrivaine, Agnès 
Kraidy. L’objectif est de rappeler aux femmes qu’elles 
doivent se faire suivre régulièrement, et surtout se 
faire dépister du cancer du sein le plus tôt possible.

Marina KONAN20.féline webzine / Octobre 2018

NB  : le Vice-président Daniel Kablan Dun-
can, a annoncé lundi 9 octobre 2017, la gra-
tuité du traitement du cancer du sein en Côte 
d’Ivoire à l’occasion du lancement officiel de 
la campagne dénommée « Octobre Rose »

Chères félines, le cancer est une réalité qu’il ne 
faut surtout pas négliger. Raison pour laquelle, 
nous mettons l’accent, ce mois, sur cette patho- 
logie qui touche des milliers de femmes. Mes-
dames, comme le dit l’adage, “mieux vaut préve-
nir que guérir”. Il est donc nécessaire de prendre 
des dispositions pour connaitre votre statut.

L’autopalpation mammaire
Il est recommandé de faire cet auto examen 
régulièrement, à partir de l’âge de 20 ans, 
quelques jours après les règles car, selon les 
chercheurs, les tissus du sein sont plus souples 
à cette période. L’étape d’autopalpation consiste 
à se tenir devant un miroir et examiner soign-
eusement l’aspect de vos seins dans différentes 
positions.

D’abord, lâchez les bras le long du corps ou les 
mains sur les hanches ou les bras levés ou penchée 
en avant ou encore allongée sur le côté. Ensuite, 
vérifiez la totalité des seins avec la pulpe des trois 
doigts du milieu de la main gauche pour le sein 
droit et vice-versa, ainsi que le creux de l’aisselle 
de chaque côté.
Après ces étapes, faites attention, à tout change-
ment de taille, de forme, d’une quelconque rou-
geur, des altérations du mamelon ou de la peau, 
les renflements, les écoulements du mamelon 
avec ou sans pincement.

Une hygiène de vie saine
Des gestes simples contribuent à détecter un 
probable cancer de sein car, plus vite il est détecté, 
plus le taux de guérison est élevé. 
Les mesures de prévention du cancer du sein sont, 
pour la plupart, peu spécifiques et concernent 
tous les cancers : ne pas fumer ; adopter une al-
imentation équilibrée en privilégiant les légumes 
verts ; éviter le surpoids ; limiter le plus possible 
sa consommation de boissons alcoolisées et pra-
tiquer régulièrement une activité physique. Au-
delà, la palpation reste un examen indispensable 
recommandé par les médecins.

Cancer du sein en Côte d’Ivoire, état des lieux 
Le terme “cancer” correspond à la présence de 
cellules anormales dans l’organisme, cellules qui 
se multiplient de façon anarchique pour former 
une tumeur maligne. Dans le cas du cancer du 
sein, les cellules cancéreuses se développent 
à partir des cellules mammaires.     		
En Côte d’Ivoire, le nombre de cas de cancer du 
sein diagnostiqués chaque année est de douze 
mille avec un taux de mortalité de près de 75% 
en 2012, selon l’Organisation mondiale de la 
santé. Toutefois, grâce aux progrès réalisés en 
matière de dépistage, de diagnostic et de traite-
ment, le taux de mortalité a sensiblement baissé. 
Mieux, certaines femmes ont pu en guérir.
.

Des gestes simples pour éviter le cancer



[ BIEN-ÊTRE] Style ô quotidien

Virginie KOSSONOU

Du rose… !
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Dans mes balades à Abidjan, j’ai 
été frappée par une robe rose sub-
limement logée dans la vitrine 
du magasin Promesse à la 7ème 
tranche (Cocody Angré). Je ne peux 
m’empêcher d’y entrer pour en savoir 
davantage sur ma trouvaille du jour. 
L’effet fut encore plus grand lorsque 
j’ai essayé cette merveille, une petite 
robe rose intemporelle. 

Cette petite robe rose épouse délicate-
ment votre corps et met efficacement 
en avant vos courbes ! Un rose fuchsia 
qui fera ressortir la carnation de votre 
teint en toutes circonstances. Les man-
ches volantes avec des plis révèlent un 
caractère vintage qui fera de vous une 
femme qui allie élégance et mystère. 
Idéale pour aller au travail, pour un 
brunch, un rendez-vous galant, cette 
robe sans être passe-partout vous sera 
d’une très grande utilité pour mettre en 
avant vos atouts physiques. 
Je vous conseille vivement cette robe 
avec un sac bracelet de couleur blanche, 
beige ou bleu marine. N’oubliez pas 
votre paire d’escarpins assortis et vous 
êtes bien partie pour faire l’unanimité 
quant à l’authenticité de votre look. 
Alors chères félines, osez le rose pour 
ce mois d’octobre dédié à la lutte contre 
le cancer du sein !

NB : Magasin Promesse situé à la 7ème 
tranche non loin du stade de Cocody 
Angré (05 95 16 12 / 57 66 64 25)









[ ON EN PARLE] Sujet de femme

Moi je le fais à chaque fois que je me souviens qu’il y a une 
maladie qu’on appelle le cancer du sein. C’est pour être pru-
dente. Ne sait-on jamais.  

Kossonou Sarah 

Ballé Sandrine 
(Etudiante)
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Oui parfois je le fais, souvent sous la douche pour voir s’il n’y a 
pas d’anomalies dans mes seins. 

     Boh Leopoldine
         (Etudiante)

Non, je ne sais même pas comment cela se fait. 

     Koffi Colomb

(Ingénieure Télécom) 

 (Journaliste)

VOUS ARRIVE-T-IL DE PRATIQUER L’AUTOPALPATION 
MAMMAIRE ?

Oui, par habitude depuis ma première visite médicale en 
6ème. Ils avaient dit que c’était important. 



[ ON EN PARLE] Vu par les hommes
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Épouser une femme, être humain dont la définition n’est pas réduite à ses seins. 
En plus, ce n’est pas un drame, car si Madame y tient, il y’a la possibilité de la 
reconstitution mammaire. 

Djeh Karl
(étudiant en soins infirmiers)

Pour moi, la question de l’épouser ou pas ne se pose pas. Marier une femme 
n’est rien d’autre que lui témoigner tout l’amour qu’on lui manifeste. Qui parle 
d’amour véritable, fait abstraction des détails du physique et se focalise sur l’in-
térieur. Pour moi seul le fond d’une femme peut me pousser à rester avec elle. 
Le physique est trompeur et éphémère. Alors oui, je l’épouserai si elle a subi une 
ablation mammaire suite à une maladie. 

Slameur
Joël Aka

SERIEZ-VOUS CAPABLE D’ÉPOUSER UNE FEMME AYANT SUBI 
UNE ABLATION DU SEIN SUITE À UN CANCER DU SEIN ?

Si l’ablation intervient au moment où nous sommes en couple, je ne vois pas 
pourquoi je la quitterais. Mais si c’est avant, je ne suis pas sûr d’être attiré par 
une femme avec un ou deux seins en moins. 

Lopez Yao

(ingénieur en bâtiment)

L’ essence de la vie c’ est l’amour, c’est par amour que Dieu a crée l’homme à son 
image. Il nous recommande d’aimer nos femmes comme Christ a aimé l’Eglise de 
façon inconditionnelle. Lorsque deux personnes s’aiment réellement, perdre une 
partie de son corps n’a plus aucune importance, car il ne s’agit plus de deux corps 
qui s’aiment mais de deux âmes. Par conséquent, je pourrai me marier avec une 
femme qui a subi une ablation du sein par amour.

        Hippolyte Bondouho      
    (médias et communication)

Je n’envisage pas épouser une femme qui a déjà en moins un de ses attributs, car 
selon moi c’est le physique qui attire et c’est l’intérieur qui retient. Je ne saurais et 
pourrais bâtir un amour avec une personne qui n’a pas tous ses attributs en place. 

(informaticien)

        Yves Christian
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[ BUSINESS]  Petit métier juteux

Anodin mais juteux… !
En  Côte d’Ivoire, saison pluvieuse rime avec 
vente de maïs, un commerce pratiqué par des   
jeunes femmes au coin des différentes rues de la 
ville d’Abidjan. À la braise ou cuit à l’eau bouil-
lante, la vente de maïs génère des revenus con-
sistants. Cette activité permet aux femmes qui 
la pratiquent de se prendre en charge, mieux 
d’être indépendantes financièrement, comme le 
témoigne Hassana, 31 ans, veuve et mère de qua-
tre enfants, vendeuse de maïs préparés et braisés 
dans la commune de Cocody (Riviera Attoban).

 Marina KONAN29.féline webzine / Octobre 2018

A la braise ou préparés, les épis de 
maïs se vendent comme de petits 
pains.

La vente de maïs se fait au détail, en raison 
de 100f à 150 f CFA l’unité. Par jour, Hassa-
na gagne 7.000 voire 8000 Fcfa et en fin de se-
maine, ce montant grimpe jusqu’à 10.000 FCFA. 
Chose qui fait la joie de notre interlocutrice. 
Pourtant, des difficultés existent. Pour notre 
vendeuse, la vente de maïs n’est pas une activ-
ité facile. Au nombre des difficultés figurent 
les tracasseries municipales. Mais pour Has-
sana, pas question de céder à cette situation.

De la vente de pagne, d’habits, à celle 
du maïs
Assise sur un banc aux abords de la route, 
Hassana, est en pleine tâche, elle attise son feu 
de charbon de bois pour braiser les épis de 
maïs lorsque nous la retrouvons. Ce business 
qu’elle a démarré avec un sac d’épis de maïs, 
il y’a de cela six années, fait d’elle, une femme 
financièrement stable. Pourtant, elle n’est pas 
à son premier essai. Hassana dit avoir com-
mencé par la vente ambulante de vêtements 
et de pagne . Malheureusement, à cause des 
crédits contractés par certaines clientes qui 
les soldaient rarement, elle percevait difficile-
ment son argent et peinait à s’en sortir. Lassée 
de cette situation, elle décide de se lancer 
dans la vente d’épis de maïs braisé et préparé.

Du courage, pour une activité ‘’salissante’’’
La vente d’épi de maïs braisé ou préparé, est une 
activité ‘’sale’’, selon Hassana. Pour y arriver, il 
faut s’armer d’un minimum de courage, un brin 
de sacrifice et une dose d’actions pour ga gner de 
l’argent. Certes, la contrainte de s’asseoir à côté du 
feu, pourrait constituer un danger pour la santé. 
Mais notre vendeuse considère que cela est du res-
sort des défis à relever pour atteindre ses objectifs. 
Notamment, celui de s’occuper de ses quatre en-
fants, qu’elle arrive à nourrir et scolariser grâce à 
la vente de maïs. Hassana est fière d’elle car elle est 
autonome et ajoute même qu’elle n’a pas besoin de 
s’encombrer d’un homme.
En grande prudente, Hassana diversifie ses activités. 
Ainsi, lorsque la période de maïs est terminée, Has-
sana passe à la vente de banane braisée accompagnée 
d’arachide grillée et à la vente en détails de petites su-
creries. De quoi ne pas abandonner et subir la pénurie 
de maïs. Hassana est un exemple de persévérance

pour toutes celles, qui rencontrent des difficultés 
pour entreprendre. A l’exemple d’Hassana, de nom-
breuses femmes s’adonnent à de petits métiers afin 
de se prendre en charge et s’assumer financièrement.



[ BUSINESS]  les inmanquables
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FINALE MISS 
CÔTE D’IVOIRE 

pas d’évenement

pas d’évenement 

ÉVÈNEMENTS DU MOIS DE JUILLET

     

Le 02 JUIN au
 SOFITEL HOTEL

 IVOIRE D’ABIDJAN

   

FORUM INTERNATIONAL

2018  (2e EDITION)
THEME : RELEVER LES DEFIS

 

 

 

 
 
.

LA SEMAINE DU KROUBI

THEME : « LE ZANZAN A 
L’EPREUVE DU NUMERIQUE 
: QUELS IMPACTS POUR LE 
DEVELOPPEMENT DURABLE 
DES REGIONS DU GON-
TOUGO ET DU BOUKANI »

Du 26 au 29 juin à  BONDOUKOU

FESTIVAL DE CHOUKOUYA 
GEANT D’ABIDJAN

Du 28 au 30 juin a PORTBOUET  

DU 25 AU 27 JUIN à ABIDJAN
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6e Edition des As de la 
communication, du 

marketing et de 
l’événementiel (Ascom)

Thème : « Communication 
d’entreprise : oser l’innovation »

Lieu : Plateau- espace Crrae

Le 5 juillet

1ere édition du 
Festival « tribunal 
populaire du rire »

Thème : « Femme autonome, 
société épanouie »

Du 5 au 7 juillet à l’espace
 ‘’bleu marine ‘’ de Cocody

1ere édition du 
Festival « tribunal 
populaire du rire »

Thème : « Femme autonome, 
société épanouie »

Du 5 au 7 juillet à l’espace
 ‘’bleu marine ‘’ de Cocody

2e édition du Yaye festival 
des ARTS ET CULTURES 

DE LÔDJOUKROU

Du 16 juillet  au 21 juillet  

à Dabou

2e édition du Yaye festival 
des ARTS ET CULTURES DE 

LÔDJOUKROU

Du 16 juillet  au 21 juillet 

à Dabou

Salon virtuel de la santé, 
du bien-être et de la 

beauté
Lieu :www.salonvirtuel-

ci.com

Du 18 juillet au 19 juillet

Journée nationales des 
ressources humaines 2018 

Du 19 juillet au 21 juillet 
2018

à l’Hôtel Président 
Yamoussoukro

Journée nationales des 
ressources humaines 2018 

Du 19 juillet au 21 juillet 
2018

à l’Hôtel Président 
Yamoussoukro

2e édition du Yaye festival 
des ARTS ET CULTURES DE 

LÔDJOUKROU

Du 16 juillet  au 21 juillet

à Dabou

28
Le grand diner d’honneur 

familles et amies

Du 28 au 29 juillet 2018 

29

à ABIDJAN

Le grand diner d’honneur 
familles et amies

Du 28 au 29 juillet 2018
à Abidjan
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2ieme Edition du 
forum et exposition 
de la CEDEAO sur 
les mines et le petrole 
(ECOMOF 2018)
Lieu : Sofitel Hotel 
Abidjan a 8h00

Journées Nationales 
du Cacao  et du 
Chocolat

29 30

18

31

Lieu : Heden Golf 
Hotel Abidjan

Journées Nationales 
du Cacao  et du 
Chocolat
Lieu : Heden Golf 
Hotel Abidjan

Journées Nationales 
du Cacao  et du 
Chocolat
Lieu : Heden Golf Hotel 
Abidjan
Festival de L’IVOIRE-
PHONE

Lieu : Abidjan/Cocody

Festival de L’IVOIRE-
PHONE

Lieu : Abidjan/Cocody

Festival de L’IVOIRE-
PHONE

Lieu : Abidjan/Cocody
Festival de L’IVOIRE-
PHONE

Lieu : Abidjan/CocodyMEET & GREET 
AFRICA
Lieu : 18h30 AZALAI HOTEL 
             Abidjan

TOMBOLA AGIS-
SONS EN FAVEUR 
DES JEUNES

LADIES BRUNCH
Lieu : Abidjan/Cocody 
            a 9h00

ELECTIONS MUNICI-
PALES EN COTE D’IVOIRE

SOIREE 10 HEURES  DE 
KIZ NON-STOP

Lieu : CLUB HOUSE DE 
22H A 6H

LE SALON VIRTUEL DE LA 
MODE & ACCESSOIRES

Lieu : Www.Salonvirtuelci.Com

3EME EDITION AFRICA 
JAMMING FESTIVAL

Lieu : Allocodrome de Niangon





Evenementiel
Communication institutionnelle
Production audiovisuelle
Graphisme
Publicité Marketing
Evenementiel

20 BP 847 ABIDJAN 20, ABIDJAN COTE D’IVOIRE 
ABIDJAN II PLATEAU, COCODY 7ETRANCHE
EMAIL : felincommunicattion@gmail.com


